
Le chef de la discipline Peter Münger a 
pu accueillir près de 60 participants à cette
journée de l’endurance 2013 organisée
dans la remise des voitures à Berne où il a
immédiatement donné la parole à Sonya
Gassmann, psychologue sociale et légale,
qui a parlé de la gestion des conflits. Cet
intéressant exposé était fort bien conçu et
chacun a pu en tirer des enseignements
pour gérer à l’avenir des conflits non seule-
ment dans le sport. Pour ce faire, certaines
conditions sont nécessaires selon Sonya
Gassmann: en plus de l’attitude, de la com-
munication et de la compréhension, elle
accorde beaucoup de valeur à la conscience
de l’auto-efficacité. Elle a souligné qu’on
doit être conscient de ses propres forces. Il
s’agissait ensuite de reconnaître un conflit
et de le classifier. Très souvent en effet, les
raisons effectives d’un conflit sont sous-
jacentes. Le schéma pour résoudre les

conflits a aussi été discuté, tout comme les
degrés de l’escalade et comment prévenir
cette dernière. Les participants ont égale-
ment reçu des conseils pour une gestion
constructive des conflits. Et la phrase finale
a parfaitement résumé le message de l’ex-
posé: «La condition la plus importante pour
réussir à gérer un conflit consiste à établir un
rapport constructif et à faire preuve de
reconnaissance sociale et d’estime person-
nelle.»

Coup d’œil sur le sport en 2014 
Evi Münger, cheffe du sport, a fait une brève
rétrospective sur 2013 et sur le champion-
nat d’Europe à Most en Tchéquie lors
duquel les attentes des Suisses n’ont pas été
complètement remplies puisque seule
Andrea Bendiner a pu se classer. Il est inté-
ressant de constater dans ce contexte que la
plupart des défections ont été relevées au

Endurance Day 2013

Gérer les conflits et planifier la
prochaine saison  

a direction de la discipline a surtout utilisé cette journée de l’endu-
rance pour se projeter sur la prochaine saison. De plus, les près de
60 participants ont pu suivre un intéressant exposé sur la gestion
des conflits et ils été informés sur le projet Clean Endurance. Le
matin déjà, les juges d’endurance s’étaient réunis pour un cours 
de formation continue. 
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Bilanz nach einem Jahr 

Überwältigendes Echo auf «Clean Endurance» 

Evi Münger, la cheffe du sport.

Photos : Claudia A. Meier

quatrième Vet Gate et que, fait peu cou-
rant, de nombreuses éliminations avaient
des raisons métaboliques. Il était également
frappant de voir que le départ a été parti-
culièrement rapide, et, ce qui est peu cou-
rant, que le dernier tour a été accompli plus
lentement que le premier. 

Am Endurance Day vor einem Jahr fiel der
Startschuss zu «Clean Endurance»: Im
Januar 2013 beschlossen die Endurance-
Kadermitglieder, sich für sauberen Sport
einzusetzen. Im März folgte ein erster Brief
des SVPS an die FEI, der mit Allgemeinplät-
zen beantwortet wurde. Aufgrund der
unbefriedigenden Reaktion gelangte der
Schweizer Verband mit einem zweiten
Schreiben an die FEI. Dieses war gekoppelt
mit einer Medienmitteilung, die internatio-
nal ein gewaltiges Echo auslöste, und zwar
nicht nur in Pferdesportmedien. Darauf
erklärte sich die FEI bereit, einen sogenann-
ten «Round table» einzuberufen, der im Juli
auch stattfand.
Allerdings musste man leider feststellen,
dass sowohl in Tarbes bei den Weltmeister-
schaften der Junioren und Jungen Reiter als
auch bei der offenen Europameisterschaft
der Elite in Most alles seinen «gewohnten»
Lauf nahm, wenn auch ein- oder zweimal

festgestellt werden konnte, dass einzelne
Offizielle den Reglementen Nachachtung
verschaffen wollten.
Seit März 2013 ist Clean Endurance in inter-
nationaler Zusammenarbeit auf Facebook
präsent und die Seite wird regelmässig
besucht. Immer mehr Informationen wer-
den auf diesem Weg publiziert, die leider
zeigen, dass man zwar viel Aufmerksamkeit
erregt hat, sich aber bisher noch zu wenig
geändert hat, auch wenn immer wieder
darüber gesprochen wird.
Die Arbeit geht somit weiter, nicht nur an
der politischen Front, auch im fachlichen
und wissenschaftlichen Hintergrund. Be -
reits wurden viele Daten zusammengetra-
gen und einige Erkenntnisse gewonnen.
Man muss dabei feststellen, dass es inter-
national nur wenige Studien gibt zur Aus-
wirkung des Sportes auf die Gesundheit der
Pferde im metabolischen und orthopädi-
schen Bereich. Es zeigt sich aber zum Bei-

spiel eindrücklich, dass bei Durchschnitts-
geschwindigkeiten von über 18 Stunden-
kilometern die Ausfallquote deutlich an -
steigt, was den Schluss nahelegt, dass die
Rennen wieder langsamer und technischer
werden müssten.
Festzustellen ist, dass die Diskussion im Rah-
men der Arbeit einer strategischen Arbeits-
gruppe der FEI weitergeht und das Thema
immer wieder aufgegriffen wird, so auch
von den offiziellen Endurance-Veterinären
der FEI. Auf allgemeinen Druck gab es
Reglementsänderungen zur Beschränkung
der Personen im Vet Gate und den Passus,
dass die Pferde dort von den Offiziellen
jederzeit gesehen werden und keine ver-
steckten Behandlungen durchgeführt wer-
den können. Der Weg zu einem sauberen
Endurance-Sport ist noch weit, aber sicher
ist, dass der Schweizerische Verband für
Pferdesport aktiv am Ball bleiben wird.
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Bilan après une année 

L’écho impressionnant de « Clean Endurance» 

Dans ce contexte, on a pu faire une autre
observation édifiante. La FEI a créé une
nouvelle catégorie «cavaliers d’élite» qui
bénéficient de conditions de qualification
moins sévères pour les championnats. Un
cavalier de l’élite doit avoir été classé au
moins dans dix raids sur 160 km dont le
dernier doit avoir eu lieu au cours des 
24 derniers mois. 
A Most, le taux de réussite des cavaliers de
l’élite était deux fois plus grand que celui
des autres, et lesdits cavaliers ont remporté
neuf places dans le Top Ten. Ce qui
démontre clairement l’importance de l’ex-
périence dans ce sport. Au fait, la seule
cavalière d’élite en Suisse est actuellement
Veronika Münger.
En 2014, les Jeux Equestres Mondiaux en
Normandie sont au programme et la disci-
pline Endurance aimerait y déléguer les
cinq cavaliers autorisés. Les raids de sélec-
tion ont été choisis et deux week-ends
d’entraînement seront proposés ce prin-
temps. La nomination des qualifiés aura
lieu après le week-end de sélection de la
deuxième partie du mois de juillet. De plus,
Evi Münger a encore informé sur les nou-
veautés du règlement d’endurance de la
FEI. Ainsi, à l’avenir, seules cinq personnes
par cheval pourront être présentes aux Vet
Gate. Ce nombre peut être encore réduit
en fonction de la manifestation, mais cela
doit cependant figurer dans l’avant-pro-
gramme. Au Vet Gate, le cheval doit rester
en tout temps visible pour les juges officiels
ou les vétérinaires. De plus, le mode de qua-
lification du degré inférieur a été légère-

ment adapté. Les championnats suisses de
l’élite et des jeunes auront lieu à la mi-
octobre dans le cadre du CEI Weissenhorn
en Allemagne puisqu’il n’a pas été possible
de trouver d’organisateur en Suisse.  Pour
la saison à venir, Evi Münger a rappelé aux
cavaliers que «celui qui pointe en tête à
l’arrivée a gagné, mais pour gagner il faut
tout d’abord atteindre l’arrivée.»
Jenny Commons, la cheffe de l’administra-
tion, a brièvement informé sur la nouvelle
règle relative aux informations à fournir lors
des départs à l’étranger. Celles-ci doivent
être transmises dans les dix jours sur un
nouveau formulaire disponible sur le site
web de la FSSE fnch.ch. Le vétérinaire de la
discipline, le Dr méd. vét. Dominik Burger, a
informé que les Vet Checks se poursuivront
dans le cadre des projets de recherches de
l’Institut suisse de médecine équine ISME,
avec, en point de mire, un test spécial sur le
stress, sachant que l’entraînement et la
compétition resteront d’actualité dans le
but de détecter des signes précoces d’un
entraînement trop intensif. 

Relève et distinctions 
Au niveau des Juniors et des Jeunes Cava-
liers, Sandra Bechter peut considérer la sai-
son passée comme une saison réussie. Jani-
ne Bobsin et Jeanne Brefin ont toutes deux
répondu à leur objectif consistant à se clas-
ser lors des championnats du monde à
Tarbes (FRA). Par ailleurs, quatre autres
juniors ont atteint la qualification 2* en
cours de saison.
En ce qui concerne les championnats d’Eu-

rope à Rome (ITA), les deux participantes au
CdM ont rempli les conditions et il manque
seulement un CEI2* à une junior; donc on
a une chance de pouvoir y déléguer une
équipe.  
Le grand moment était bien entendu la dis-
tinction des médaillés du championnat
suisse  organisé cette année selon le systè-
me de coupe. Le titre a été remporté par
Natalie Miller-Collmann sur Iskander, que la
famille Bobsin avait mis à sa disposition.
L’argent est revenu à Kathrin Marthaler
avec Kasan, propriété de Sonja Fritschi. Lea
Rohner s’est classée troisième sur Rubina
devant Jeanne Brefin et Janine Bobsin.
En conclusion, le Dr Dominik Burger a infor-
mé sur l’évolution du projet «Clean Endu-
rance» (voir l’encadré). Il a remercié toutes
les personnes impliquées pour leur enga-
gement, et en particulier les collaboratrices
du secrétariat et le comité FSSE représenté
par le président  Charles Trolliet.
Le matin de cette journée d’endurance
avait été consacré à la formation continue
annuelle des juges de la discipline. Après
divers incidents en 2013 ainsi qu’une déci-
sion de la COSAN, un des thèmes concer-
nait la proposition d’interdire les hipposan-
dales. Celle-ci avait fait l’objet d’intenses
discussions après deux incidents avec boi-
terie. L’interdiction n’a pas rencontré de
majorité, cependant il est bien clair que
dans ce cas la protection des chevaux est
prioritaire et que les règlements doivent
être appliqués de façon conséquente. Ce
sujet sera suivi de près. 

Claudia A. Meier

Lors de l’Endurance Day d’il y a une année,
l’action «Clean Endurance» avait été lan-
cée: en janvier 2013, les membres des
cadres endurance avaient décidé de s’enga-
ger pour un sport propre. En mars, une pre-
mière lettre de la FSSE était alors adressée à
la FEI qui y répondait  par des banalités.
Suite à cette réaction insatisfaisante, la 
fé dération suisse avait alors adressé un
deuxième courrier à la FEI accompagné
d’un communiqué de presse qui devait
déclencher un énorme écho au plan inter-
national et pas seulement dans les publica-
tions équestres. Suite à cela, la FEI se dé-
clarait d’accord de convoquer une «table
ronde» qui a eu lieu en juillet.
Or, force a été de constater que tant à
Tarbes lors des championnats du monde
des Juniors et des Jeunes Cavaliers que lors
du championnat d’Europe de l’élite à Most,
tout reprenait son cours «habituel» même
si on a pu, une ou deux fois, constater que

certains officiels tentaient de faire respecter
les règlements. Depuis mars 2013, Clean
Endurance est présent sur Facebook grâce
à une collaboration internationale, et ce site
est régulièrement visité. Toujours plus d’in-
formations dévoilées par ce canal démon-
trent malheureusement que si on a suscité
une grande attention, trop peu de choses
ont changé même si on en parle toujours.
Le travail  se poursuit donc, non seulement
sur le front politique mais également dans
les coulisses spécialisées et scientifiques. 
De nombreuses données ont déjà été récol-
tées et il a été possible d’en tirer quelques
enseignements. Dans ce contexte, on doit
constater qu’au niveau international, il
n’existe que peu d’études traitant des effets
de ce sport sur la santé du cheval dans les
domaines métabolique et orthopédique.
Néanmoins, on peut constater clairement
que par exemple, avec une vitesse moyen-
ne de plus de 18 km/h, le nombre des aban-

dons augmente nettement, ce qui incite à
conclure que les raids doivent redevenir 
plus lents et plus techniques. On constate
cependant que les discussions tenues dans
le cadre du travail d’un groupe stratégique
de la FEI se poursuivent et que le thème est
constamment remis sur le tapis, également
de la part des vétérinaires officiels d’endu-
rance de la FEI. Suite à la pression générale,
des modifications de règlement ont été
décidées, destinées à limiter le nombre de
personnes aux Vet Gate. 
De plus, il est désormais stipulé que les che-
vaux doivent être visibles en permanence
pour les officiels afin d’empêcher que des
traitements cachés puissent être prodigués.
Le chemin vers un sport d’endurance
propre est encore long mais on peut être
certain que la Fédération Suisse des Sports
Equestres ne lâchera rien.    cms


